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INTRODUCTION : PROBLEMATIQUE ET CADRE DE RECHERCHE 

 

Introduction 

Véritable (r)évolution technologique, l’intelligence artificielle (IA) est au cœur de multiples 

discours éducatifs oscillant entre fascination pour ses promesses et inquiétudes face à ses dérives 

potentielles. Selon le Parlement européen (2023), l’intelligence artificielle désigne « la capacité d’une 

machine à présenter des capacités humaines telles que le raisonnement, l’apprentissage, la 

planification et la créativité »1. Lors de la Mobile Learning Week de 2019, Audrey Azoulay, directrice 

générale de l’UNESCO, insistait sur la portée anthropologique de cette transformation : « L’intelligence 

artificielle n’est pas un questionnement de la technologie, c’est un questionnement de notre propre 

humanité. Un questionnement scientifique, politique, philosophique, éthique. »2  

L’intelligence artificielle générative (IAG) « désigne un groupe de modèles d’IA capables de créer 

du texte, des images ou d’autres médias en réponse à des demandes »3 et son essor ajoute une 

nouvelle strate à cette mutation grâce à la génération de contenu qui peut ressembler à ce qui est créé 

par des êtres humains4. Si certaines institutions expérimentent déjà ces outils, les enseignants de 

langue se retrouvent souvent seuls face à ces possibilités : en explorer les usages, en tester les limites 

et en ajuster les apports aux besoins de leurs apprenants.  

Problématique et cadre de recherche 

Nous choisissons d’aborder l’IA comme un matériau pédagogique, un outil que l’on peut 

apprendre à façonner. Dans quelle mesure les postures des enseignants face à l’IA peuvent-elles être 

décrites à travers les métaphores de l’artisan, du compagnon et du co-penseur ? Et comment ces 

postures se traduisent-elles dans des pratiques réelles de terrain ? Pour ce faire, nous avons mené une 

étude qualitative auprès de douze enseignants de français langue étrangère exerçant en France, en 

Slovaquie et en Belgique ; leur expérience dans l’enseignement varie entre deux et vingt-cinq ans. Les 

données ont été recueillies à travers huit entretiens semi-directifs, d’une durée moyenne d’une heure 

chacun, ainsi que trois ateliers d’observation de séances de conception pédagogique. L’analyse a été 

conduite selon une approche thématique (Braun & Clarke, 2006), croisant les discours des enseignants 

et les pratiques observées afin de mettre en lumière les tendances, tensions et articulations entre les 

postures adoptées face à l’IA et leur mise en œuvre concrète dans la classe. 

L’ENSEIGNANT COMME ARTISAN PÉDAGOGIQUE 

L’artisan est celui qui, dans l’exercice de sa profession, façonne la matière brute. Dans le cadre 

pédagogique, l’enseignant artisan5 est celui qui maîtrise ses outils et ses méthodes avec compétence 

et soin, adapte sa pratique aux besoins des apprenants et construit son enseignement avec précision 

 
1 Parlement européen. (2023, mars). Qu’est-ce que l’intelligence artificielle et comment est-elle utilisée ? 

Parlement européen. https://www.europarl.europa.eu/news/fr/headlines/society/20200827STO85804/quest-ce-

que-l-intelligence-artificielle-et-comment-est-elle-utilisee  
2 Azoulay, A. (2019). Discours lors de la Mobile Learning Week. UNESCO. 

https://www.unesco.org/fr/days/mobile-learning-week 
3 Conseil de l’Europe. (2023). Transparence et responsabilité en matière d’intelligence artificielle générative 

(IRIS Spécial). Observatoire européen de l’audiovisuel. https://rm.coe.int/iris-special-2023-02fr/1680aeda49?  
4 Grande Ecole Numérique, le portail de l'orientation et de la formation au numérique 

https://www.grandeecolenumerique.fr/les-metiers-porteurs/qu-est-ce-ia-intelligence-artificielle-generative 

consulté le 12 mars 2025 
5 Perrenoud, P. (1999). La pédagogie : entre savoirs et pratiques. Paris : ESF. 

https://www.europarl.europa.eu/news/fr/headlines/society/20200827STO85804/quest-ce-que-l-intelligence-artificielle-et-comment-est-elle-utilisee
https://www.europarl.europa.eu/news/fr/headlines/society/20200827STO85804/quest-ce-que-l-intelligence-artificielle-et-comment-est-elle-utilisee
https://www.unesco.org/fr/days/mobile-learning-week
https://rm.coe.int/iris-special-2023-02fr/1680aeda49
https://www.grandeecolenumerique.fr/les-metiers-porteurs/qu-est-ce-ia-intelligence-artificielle-generative
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et engagement, à l’image d’un artisan qui façonne son œuvre avec savoir-faire et rigueur. Jusqu’où 

l’enseignant conserve-t-il la main sur la conception ? Peut-on parler d’une « délégation partielle » de 

la créativité à la machine ? Le temps gagné en conception est-il compensé par le travail de vérification 

et d’adaptation ? 

Les nouveaux outils numériques, notamment les intelligences artificielles génératives (IAG) 

permettent de générer des contenus à partir de requêtes formulées en langage naturel. À titre 

d’exemples, mentionnons ChatGPT (OpenAI), DeepL Write ou encore NotebookLM (Google) ainsi que 

des outils de reconnaissance et de synthèse vocale (Read Aloud, Speechnotes), utiles pour travailler la 

compréhension orale ou favoriser l’accessibilité. Dans cette première posture, l’enseignant travaille la 

matière (textes, supports, documents) en fonction de son public, de ses objectifs et de ses contraintes. 

Dans l’étude menée, 7 enseignants déclarent utiliser ChatGPT pour générer des exercices mais 

déclarent « passer presque autant de temps à corriger qu’à créer sans IA ». Lors de l’observation d’une 

phase de conception, une enseignante a généré un quiz de 15 questions. Voici le prompt soumis : 

« Génère un quiz de 15 questions sur le passé composé pour des apprenants de FLE de niveau A2. » 

Après la suppression de 6 items et la reformulation de 4, seuls 5 ont été retenus. Elle explique : « le 

style n’était pas naturel, mais l’IA m’a donné une base ». 

Des outils pour une démarche empirique 

L’ensemble des enseignants interrogés insistent sur la nécessité de s’approprier les outils : « On 

apprend en testant, mais ça reste empirique ». Voici quelques exemples d’outils fréquemment cités 

au cours de l’étude : 

Outil Fonction principale Exemple d’usage pédagogique 

ChatGPT 
Génération de texte, 

reformulation, traduction 

Générer des dialogues contextualisés, des quiz, des 

variantes de consigne 

DeepL Write 
Révision linguistique, 

amélioration stylistique 

Améliorer un texte écrit par un apprenant sans en 

trahir le niveau 

Read Aloud Synthèse vocale de textes 
Créer une version audio d’un support pour 

entraîner la compréhension orale 

Speechnotes 
Reconnaissance vocale et 

transcription 

Transcrire automatiquement des productions 

orales d’élèves 

NotebookLM 

Résumé automatisé de 

documents, transformation 

multimodale 

Générer des fiches de synthèse à partir d’un article 

ou d’une vidéo 

Perplexity 
Résumé de réponses à une 

question, sources à l’appui  

Trouver des informations fiables, claires et 

structurées 

Voici des exemples d’utilisation observés chez un enseignant lors de la phase de conception : 

1. L’enseignant dicte un plan de cours à Speechnotes. 

2. Il transcrit et réorganise les idées avec ChatGPT. 

3. Il génère des activités de compréhension à partir d’un article via NotebookLM. 

4. Il propose une version audio avec Read Aloud pour entraînement à la compréhension orale. 

La génération accélérée de contenus permet de dégager du temps pour d’autres tâches 

(corrections, accompagnement individualisé). Cette pratique repose largement sur l’expérimentation 
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et la qualité des résultats dépend en grande partie de la formulation des requêtes – les « prompts » —

, mais aussi du regard porté sur les productions générées.  

Mieux prompter pour mieux concevoir 

L’Université de Genève a publié un guide d’usage des IA génératives6 dans lequel elle présente 

notamment deux modèles. Le premier, le modèle ETAPE, repose sur cette structure : Esprit (se mettre 

dans un état d’esprit de débutant ou d’allophone), Trame (avoir une idée de la trame voulue), Action 

(usage d’un verbe ou la mention d’une activité), Paramètres (préciser une méthodologie, le nombre 

de mots, la structure ou le format), Environnement (donner le pays concerné, le ton ou le rôle attendu). 

Le second modèle, APRES, vient en complément : Ajouter (il n’y a pas de réponse définitive, ce sont 

des possibilités et des idées), Préciser (guider l’IA et d’identifier les éléments utiles pour les 

approfondir), Reformuler (pour plus de précision), Évaluer (exprimer ses doutes et suggérer des 

approches alternatives.), Scruter (identifier les « hallucinations » et les biais potentiels). Le biais fait 

référence à une erreur systématique, un préjugé ou une discrimination qui s’infiltre dans les systèmes 

d’IA, entraînant des résultats injustes ou non équitables. S’ils sont décriés, force est de constater que 

les biais sont présents sur internet, source exclusive de l’IA ; il est donc logique de les trouver dans les 

résultats. Pour en revenir au prompt, et pour faire simple, on pourrait s’accorder sur le fait qu’un 

prompt doit être clair, contextualisé, structuré et stylisé. Et une règle prévaut : plus on prompte, mieux 

on prompte. 

Voici des exemples de prompts simples et contextualisés que les enseignants de l’étude nous ont 

livrés : 

• « Propose cinq dialogues entre deux élèves en classe de FLE (niveau A2) sur le thème des 

achats au marché. » 

• « Reformule ce texte en français B1, en simplifiant le lexique et la syntaxe : [insérer le texte de 

niveau C1]. » 

• « Donne une transcription fidèle de cette vidéo YouTube et génère 6 questions de 

compréhension orale à choix multiples. » 

Ces prompts peuvent être affinés pour gagner en précision, en voici un exemple : 

(Modèle ETAPE adapté) : « Tu es un professeur de FLE. Génère une activité de compréhension écrite 

pour des apprenants niveau B1 à partir du thème ‘logement à Paris’. Le texte doit faire 200 mots, 

comporter du lexique authentique et être suivi de 3 questions ouvertes et de 3 QCM. » 

La qualité des contenus produits varie fortement selon la clarté, la structure et la spécificité du prompt. 

Cette compétence, parfois désignée sous le terme de prompt literacy, se développe avec la pratique. 

Le geste professionnel consiste alors à formuler un prompt, le tester, le corriger puis, enfin, l’évaluer. 

Une approche critique de l’automatisation   

L’enseignant garde la main mais délègue partiellement la production brute. Cela rejoint les travaux 

de Selwyn7, qui décrit les enseignants comme des bricoleurs numériques, et de Biesta & Tedder8, qui 

rappellent que l’appropriation des technologies dépend de la capacité critique et créative des 

 
6 Université de Genève. (2024). Intelligence artificielle générative : Guide à l’intention de la communauté 

universitaire (v1.0). https://www.unige.ch/numerique/files/8317/2587/9842/Rapport_IA_Generatives_-

_UNIGE_-_SEPTEMBRE_2024_15.556_x_22_cm.pdf  
7 Selwyn, N. (2019). Should robots replace teachers? AI and the future of education. Polity Press. 
8 Biesta, G. J. J., & Tedder, M. (2007). Agency and learning in the lifecourse: Towards an ecological 

perspective. Studies in the Education of Adults, 39(2), 132–149. 

https://www.tandfonline.com/doi/abs/10.1080/02660830.2007.11661545   

https://www.unige.ch/numerique/files/8317/2587/9842/Rapport_IA_Generatives_-_UNIGE_-_SEPTEMBRE_2024_15.556_x_22_cm.pdf
https://www.unige.ch/numerique/files/8317/2587/9842/Rapport_IA_Generatives_-_UNIGE_-_SEPTEMBRE_2024_15.556_x_22_cm.pdf
https://www.tandfonline.com/doi/abs/10.1080/02660830.2007.11661545
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enseignants. L’introduction de l’IA dans les pratiques pédagogiques ne peut faire l’économie d’une 

réflexion sur les enjeux techniques et éthiques. Si l’automatisation de certaines tâches peut produire 

des gains d’efficacité, elle comporte cependant des limites : contenus approximatifs, formulations 

stéréotypées, erreurs factuelles, reproduction de biais. L’enseignant artisan en a conscience et vérifie 

les contenus générés en les confrontant à ses propres critères et en les adaptant à ses objectifs. Ce 

travail d’évaluation est central dans la pratique quotidienne. Voici quelques exemples de productions 

imparfaites avec une proposition de remédiation : 

• Un dialogue généré par IA contient des formulations artificielles ou peu authentiques. 

L’enseignant les remanie pour qu’elles soient crédibles dans un contexte de classe. 

• Une série d’exercices contient des erreurs de niveau (lexique trop complexe, structures non 

encore maîtrisées). L’enseignant ajuste en fonction du CECRL ou des éléments abordés jusqu’à 

maintenant. 

L’enseignant-artisan travaille à partir de matériaux variés – documents authentiques, ressources 

générées, enregistrements, supports multimédias – et les façonne selon ses objectifs, son style, son 

public. Il peut demander à une IA de transcrire un podcast puis de proposer des questions de 

compréhension, ouvertes ou à choix multiples, avec corrigés. Il peut aussi partir de ses propres notes 

manuscrites pour générer une activité structurée, qu’il retravaillera ensuite à la main. Ce geste 

professionnel est itératif, fait d’allers-retours, de tentatives, de corrections, parfois de renoncements. 

Ce travail ne relève pas d’une production industrielle. Il n’est ni automatique ni normé. Il est singulier, 

humain, situé dans une pédagogie contextualisée. Le prompt est l’outil. 

LE COMPAGNON 

Dans la culture française, la figure du compagnon évoque non seulement le savoir-faire, mais aussi 

la transmission, l’apprentissage par la pratique, la quête de précision. L’association des Compagnons 

du Devoir et du Tour de France a été créée en 1941 et a comme piliers le métier, le voyage, la 

communauté et l’initiation. Son objectif affiché est de « permettre à chacun et à chacune de 

s’accomplir dans et par son métier, dans un esprit d’ouverture et de partage. »9 Dans cette posture de 

compagnon, l’enseignant intègre l’IA comme outil de différenciation. Quelles compétences précises 

faut-il développer (techniques, didactiques, critiques) pour encadrer l’usage de l’IA ? Quelles 

conséquences pédagogiques si l’enseignant s’appuie trop sur l’IA ? Comment penser la résilience des 

pratiques en cas de panne ou d’indisponibilité des outils ? 

Vers une littératie de l’IA par la pratique 

L’usage raisonné des outils d’intelligence artificielle implique nécessairement le développement 

d’une forme particulière de littératie numérique, adaptée aux spécificités de l’IA. Inspirée notamment 

de la définition proposée par l’OCDE pour les compétences numériques, cette littératie peut être 

définie comme une capacité et un mode de comportement particuliers, à savoir une « aptitude à 

comprendre et à utiliser l’information écrite dans la vie courante, à la maison, au travail et dans la 

collectivité en vue d’atteindre des buts personnels et d’étendre ses connaissances et ses capacités. »10  

 
9 https://compagnons-du-devoir.com/notre-association/a-propos/ Consulté le 12.05.2025. 
10 OCDE/Statistiques Canada (2000), La littératie à l'ère de l'information : Rapport final de l'Enquête 

internationale sur la littératie des adultes, Éditions OCDE, Paris. https://www.oecd.org/fr/publications/la-

litteratie-a-l-ere-de-l-information_9789264281769-fr.html.  

https://compagnons-du-devoir.com/notre-association/a-propos/
https://www.oecd.org/fr/publications/la-litteratie-a-l-ere-de-l-information_9789264281769-fr.html
https://www.oecd.org/fr/publications/la-litteratie-a-l-ere-de-l-information_9789264281769-fr.html
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Si les enseignants affirment, en parlant de l’utilisation des IAG, « on apprend en testant, mais ça 

reste empirique », cette posture met en évidence la littératie de l’IA comme compétence émergente, 

faite de savoir-faire technique et de vigilance éthique. Elle rejoint la notion de critical digital literacy 

(Hinrichsen & Coombs, 2013), notion qui insiste sur l’évaluation critique des productions numériques. 

On retrouve également l’idée de Gil-Flores et al. (2017) : ce n’est pas l’outil en lui-même qui détermine 

la qualité pédagogique, mais la manière dont l’enseignant l’intègre dans sa pratique. 9 enseignants 

utilisent l’IA pour générer deux versions d’un même exercice (A2 et B1+). Tous soulignent la nécessité 

de vérifier la pertinence lexicale et syntaxique. Un enseignant a produit une activité de vocabulaire sur 

les émotions. Trois adjectifs ont été jugés trop complexes. Les définitions ont été simplifiées et la mise 

en page adaptée pour des apprenants dyslexiques. 

Par exemple, un enseignant a demandé à l’IA de générer une activité différenciée à partir d’un 

même support. Voici son prompt : « Génère deux versions d’un exercice de compréhension écrite à 

partir de ce texte : l’une adaptée à des apprenants de niveau A2, l’autre à des apprenants de niveau 

B1+. Pour chaque version, propose quatre questions ouvertes et deux questions à choix multiples. » 

Ce même enseignant, fort d’un premier résultat satisfaisant, a poursuivi avec le prompt suivant : « Tu 

es enseignant de FLE. Propose une activité de vocabulaire sur les émotions à partir de ce dialogue 

(niveau A2), incluant une liste de dix adjectifs, des définitions simples et un exercice de classement par 

intensité. » Le dialogue en question était extrait d’un manuel papier et intégré au prompt sous forme 

de pièce jointe (une simple photo aura suffi). De tels exemples illustrent bien que les outils d’IA 

facilitent la production rapide de matériaux bruts. 

Un usage critique et raisonné de l’IA 

Le compagnon sait que « fait est mieux que parfait » : pour l’enseignant utilisateur, l’important 

n’est pas d’obtenir un résultat spectaculaire mais un support pertinent, utilisable, adapté à ses 

apprenants. À lui de choisir le bon format – PDF enrichi, diaporama, infographie, audio – en fonction 

des objectifs du cours et non pas des possibilités technologiques. Un scénario concret peut illustrer ce 

processus : un enseignant de notre étude sollicite ChatGPT pour générer des phrases illustrant 

différentes valeurs de l’imparfait. Il ne se contente pas d’accepter les propositions telles quelles mais 

il vérifie soigneusement que les exemples sont grammaticalement corrects, qu’ils sont représentatifs 

des usages et adaptés à son public. Puis il sélectionne, reformule et organise ces phrases dans une 

activité progressive qui intègre un dispositif de feedback pour accompagner l’apprentissage. Autre 

exemple intégrant plusieurs outils : un enseignant a téléchargé un article de presse dans NotebookLM. 

L’outil a proposé un résumé structuré ainsi que des questions pertinentes pour susciter la réflexion. 

L’enseignant a ensuite exporté ces éléments dans un diaporama réalisé avec Gamma, diaporama 

enrichi par des illustrations. 

Ces enchaînements montrent que l’intelligence artificielle n’est pas conçue pour se substituer à la 

pensée pédagogique, mais pour s’intégrer harmonieusement dans une démarche globale et réfléchie. 

L’enseignant choisit et combine les outils en fonction des tâches à accomplir : génération textuelle, 

amélioration stylistique, synthèse vocale, visualisation graphique, etc. Cette diversité d’usages 

souligne la nécessité d’une compétence plurielle, à la fois technique, didactique et critique. 

Arbitrer entre faisabilité et pertinence 

Le compagnon ne cherche pas à déployer la sophistication technique pour elle-même mais à 

maximiser l’efficacité didactique. Il s’efforce de choisir les formats les plus adaptés à ses élèves et à 

leurs besoins : une infographie claire plutôt qu’un document textuel dense, un fichier audio plutôt 

qu’un texte écrit, une série de cartes à manipuler plutôt qu’un exercice à trous. Cette posture 
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pragmatique – qui privilégie l’adéquation plutôt que la nouveauté pour la nouveauté – s’éloigne des 

discours qui vantent l’innovation technologique comme une fin en soi. Il ne s’agit pas d’intégrer de l’IA 

à tout prix, mais de l’utiliser lorsqu’elle apporte une réelle valeur ajoutée. Une panne d’électricité – 

locale ou généralisée –, un serveur indisponible, et c’est tout un monde qui peut s’écrouler. Cette 

éventualité reste vraisemblable. Comme une défaillance technique n’est pas à exclure, l’enseignant 

doit être prêt à devoir faire sans. 4 participants à l’étude rappellent l’importance d’un plan B en cas de 

panne : « Quand le serveur plante, on doit pouvoir continuer à travailler. » Pour ceux qui ont enseigné 

avant les IAG, aucun souci. Pour ceux qui débutent aujourd’hui et n’ont (peut-être) pas appris à faire 

sans, le choc sera brutal voire insurmontable. Tout comme il est difficilement pensable qu’un 

enseignant puisse se passer de l’IA dans la conception, il semble primordial à nos yeux que les (jeunes) 

enseignants apprennent à se former sans se reposer exclusivement sur cet outil. 

COCRÉATION ET CO-PENSEE 

Dans certains cas, l’enseignant dialogue avec l’IA pour explorer de nouvelles pistes créatives. L’IA 

devient alors un partenaire cognitif, sans jamais se substituer à la réflexion humaine. Peut-on 

réellement parler de co-pensée ou s’agit-il d’une interaction instrumentalisée ? Quels critères 

définissent une cocréation ? Dans le cadre pédagogique, la co-pensée désigne la posture de 

l’enseignant qui engage une réflexion collaborative avec ses collègues, ses apprenants ou ses outils 

pédagogiques, afin de coconstruire des connaissances, résoudre des problèmes et enrichir sa pratique 

professionnelle11. 

Cette posture, que nous désignons ici sous le terme de co-pensée, repose sur une interaction 

réflexive, dynamique et dialogique entre l’enseignant et l’intelligence artificielle, où cette dernière 

devient un véritable partenaire de la pensée et de la créativité pédagogiques. Il ne s’agit pas, bien sûr, 

de considérer l’IA comme un interlocuteur doté d’une conscience ou d’une intelligence équivalente à 

celle de l’humain. L’IA reste une machine, un outil, mais un outil dont la puissance algorithmique ouvre 

un espace inédit de confrontation et d’exploration d’idées.  

Une interaction dynamique avec l’IA 

Cette posture de co-pensée suppose un usage particulièrement itératif, précis et ajusté des 

prompts. La co-pensée est la « capacité à collaborer intellectuellement avec l'IA »12 tout en conservant 

la supervision humaine. L’enseignant engage une forme de dialogue avec l’IA, enrichissant sa requête 

à chaque étape en fonction des réponses obtenues. Il peut compléter, reformuler, orienter, ou encore 

nuancer ses instructions pour mieux explorer une problématique ou approfondir un contenu. Cette 

pratique repose sur un aller-retour constant qui instaure une véritable « conversation », où chaque 

réponse génère de nouvelles pistes de réflexion et d’amélioration. Par exemple, dans la co-

construction d’une séquence pédagogique avec ChatGPT, un enseignant a suivi ce déroulé : 

1. Il commence par demander un plan général pour un cours de FLE au niveau B2 sur la 

thématique du logement. 

2. Ensuite, il reformule la demande en recentrant la séquence sur un point grammatical précis, 

comme l’utilisation du subjonctif et l’expression de l’opinion. 

 
11 Hargreaves, A. (1994). Changing teachers, changing times: Teachers’ work and culture in the postmodern 

age. Teachers College Press. 
12 LIVRE BLANC Pour une éducation suisse transformée par l’IA (2025) 

https://storage.googleapis.com/msgsndr/qOTOWO3uuYTitLEukk6R/media/6849493d651296e0480bbc33.pdf  

https://storage.googleapis.com/msgsndr/qOTOWO3uuYTitLEukk6R/media/6849493d651296e0480bbc33.pdf
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3. Il ajoute une contrainte pédagogique, par exemple, intégrer une tâche finale collaborative de 

production orale. 

4. L’IA génère plusieurs propositions, propositions que l’enseignant évalue, modifie et enrichit 

avec ses propres ressources, créant ainsi une séquence adaptée à son contexte. 

Un autre exemple de prompt illustrant la co-pensée était le suivant : « Je souhaite faire réfléchir 

mes élèves à la notion de stéréotype culturel en FLE niveau C1. Peux-tu me proposer trois angles 

d’approche (sociologique, linguistique, comparatif) avec des exemples d’activités pour chacun ? » 

Voici, en partie, la réponse fournie13 :  

1. Approche sociologique : analyser la construction et les effets des stéréotypes 

Objectif : Faire réfléchir les apprenants à la manière dont les stéréotypes se forment et circulent dans 

la société (médias, éducation, publicité…), ainsi qu’à leurs conséquences sur les relations 

interculturelles. 

Activités proposées : Analyse de documents authentiques : donner aux élèves des extraits de publicités, 

articles de presse ou vidéos (ex : publicités internationales, campagnes antidiscriminatoires). 

Tâche : Identifier les stéréotypes présents, analyser leur portée et discuter des enjeux sociaux et 

culturels. 

Débat mouvant ou débat argumenté : Propositions polémiques comme : « Les stéréotypes ont parfois 

une part de vérité » ou « Il vaut mieux connaître les stéréotypes pour les éviter ». 

Ce type de requête invite à des réponses structurées, approfondies et diversifiées, qui ne sont pas 

consommées telles quelles. L’enseignant, au contraire, les retravaille, les affine, les questionne, puis 

les intègre dans son dispositif pédagogique, renforçant ainsi la dimension réflexive et créative de 

l’usage de l’IA. 

Une vigilance face aux biais et aux limites 

Engager un travail de co-pensée avec une IA nécessite également une prise de conscience et une 

vigilance critiques face aux biais, aux incomplétudes et aux dérives potentielles et autres hallucinations 

des systèmes d’intelligence artificielle. Ces outils reposent sur des modèles entraînés sur des corpus 

massifs de données souvent issues du web, peuvent reproduire des stéréotypes culturels, sociaux ou 

idéologiques, véhiculer des approximations factuelles, ou générer des formulations artificielles et peu 

adaptées. L’enseignant se doit de développer une expertise spécifique pour : 

• repérer les contenus approximatifs, hors sujet ou erronés, 

• identifier les biais lexicaux, culturels ou idéologiques présents dans les productions, 

• reformuler, compléter ou écarter les éléments jugés inappropriés. 

Par exemple, lors de la création d’une activité sur « les repas typiques français », l’IA pourrait proposer 

un focus exclusivement centré sur la cuisine métropolitaine, ignorant ainsi la diversité régionale et les 

nouvelles tendances (street food, cuisines du monde…). L’enseignant, en connaissance de cause, 

enrichira alors avec des plats réunionnais, des spécialités bretonnes, ou encore des repas plus 

populaires et adaptés aux réalités françaises. Ce travail critique permet de dépasser le simple copier-

coller et de transformer la production de l’IA en un support pédagogique riche, pluriel et contextualisé. 

Dans cette posture de co-créateur, l’enseignant interroge l’IA, l’invite à proposer des variantes, lui 

demande d’approfondir une idée, de reformuler une consigne, de construire une trame d’évaluation. 

La co-pensée ne délègue pas la réflexion. Elle l’augmente, elle la met à l’épreuve, elle l’enrichit. 

L’enseignant peut ainsi élaborer un parcours pédagogique complet en alternant génération de 

contenus, intégration de consignes, ajustements progressifs en fonction de son expérience de terrain 

 
13 Pour lire l’ensemble de la réponse : https://chatgpt.com/share/68597294-e208-8003-bd3b-ff7d53ababad  

https://chatgpt.com/share/68597294-e208-8003-bd3b-ff7d53ababad
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ou du retour de ses apprenants. Il peut questionner l’IA sur les fondements d’une notion, lui demander 

des éclairages culturels ou encore des pistes pour différencier un exercice selon ses profils 

d’apprenants. La co-pensée engagée encourage l’exploration. Cependant, cette posture implique une 

vigilance accrue : connaître les limites des outils, repérer les biais, vérifier les sources. Il s’agit de 

développer une littératie critique de l’intelligence artificielle, fondée sur la compréhension de son 

fonctionnement, de ses bases de données, de ses zones d’ombre.  

Transmettre la posture de co-pensée aux élèves 

La co-pensée enseignant–IA est aussi un modèle à transmettre aux élèves. Dans un monde où ces 

outils deviennent omniprésents, il ne suffit plus d’en interdire l’usage ou d’en dénoncer les dérives. Il 

faut apprendre à penser avec, à questionner les productions, à reformuler, à affiner. Cette compétence 

devient aussi essentielle que la maîtrise d’une langue ou d’un outil numérique. Apprendre à interagir 

avec une intelligence artificielle ne se limite pas à savoir poser une question ou saisir une consigne. 

Cela inclut aussi la capacité à : analyser la qualité d’une réponse, reformuler une consigne pour 

l’adapter, détecter un raisonnement erroné ou biaisé, affiner un contenu généré pour le rendre plus 

pertinent et pertinent. Une séance de formation à la co-pensée, par exemple pour des élèves de niveau 

B1/B2, pourrait s’organiser ainsi : 

• Les élèves reçoivent un prompt simple, par exemple : « Explique ce qu’est la francophonie », 

ainsi que la réponse générée par l’IA. 

• En petits groupes, ils doivent identifier les simplifications, les imprécisions ou les erreurs 

éventuelles, 

• puis reformuler une partie du texte, 

• enfin enrichir la réponse avec leurs connaissances personnelles ou des recherches 

complémentaires. 

Ce travail permet de développer des compétences transversales cruciales telles que l’esprit critique, 

l’autonomie intellectuelle et l’appropriation active des savoirs. Il contribue également à désacraliser 

l’IA en la replaçant dans une logique d’outil perfectible, soumis à la réflexion humaine, et non en tant 

que source infaillible ou absolue. Cette approche favorise une collaboration riche entre humain et 

machine, où l’intelligence artificielle devient un catalyseur de pensée. 

CONCLUSION 

Maîtriser l’intelligence artificielle ne se limite pas à savoir manipuler des outils numériques. C’est 

avant tout un engagement intellectuel et éthique qui demande de comprendre en profondeur le 

fonctionnement des systèmes, d’en cerner les limites et les potentiels et surtout de cultiver une 

posture critique face aux productions. Pour les enseignants, cela signifie apprendre à dialoguer avec 

l’IA de manière active et réfléchie, en affinant les requêtes, en détectant les incohérences, en 

questionnant les résultats, et en conservant une distance autonome. Ce savoir-faire dépasse la simple 

technique : il engage une pensée à la fois critique, avertie et créative, capable d’intégrer les apports 

de l’IA tout en préservant la singularité et la responsabilité humaine. 

Au-delà de la formation individuelle, cette maîtrise s’inscrit dans un cadre plus large où se posent 

des enjeux fondamentaux d’accès équitable aux technologies, de protection des données 

personnelles, et d’articulation cohérente entre innovation technologique et valeurs pédagogiques, 

essentielles. La transformation numérique ne saurait être une fin en soi ; elle doit être menée avec 

rigueur, dans le respect des missions éducatives, des principes d’inclusion et d’une vision partagée 

entre acteurs. 
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Cette étude a mis en évidence trois postures à la fois distinctes et complémentaires adoptées par 

les enseignants face à l’intelligence artificielle : l’artisan, qui adapte et corrige sa pratique avec 

maîtrise ; le compagnon, qui différencie et encadre les apprenants tout en partageant son savoir ; et 

le co-penseur, qui dialogue et coconstruit des solutions pédagogiques. Ces postures reflètent la 

littératie de l’IA comme compétence émergente, alliant savoir-faire technique et vigilance éthique. 

Cependant, cette étude n’est pas exempte de faille. La taille restreinte de l’échantillon - douze 

enseignants – empêche toute généralisation des résultats. Le contexte – exclusivement centré sur le 

français langue étrangère – pourrait ne pas refléter les dynamiques observables dans d’autres 

disciplines. Enfin, les données – reposant en grande partie sur des déclarations des participants – 

comportent un risque de biais de désirabilité sociale, cette tendance à donner des réponses ou à 

adopter un comportement qui sera perçu favorablement par les autres. Ceci étant, des recherches 

comparatives à plus large échelle, incluant d’autres disciplines et contextes, seraient nécessaires pour 

analyser l’impact de ces postures sur la différenciation pédagogique, la motivation des élèves et 

l’évolution des gestes professionnels. 
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